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                         Père Jean-Pierre Jossua, dominicain, né le 24 septembre 2019

                                        

00.02.47 Enfance dans un milieu israélite d’origine espagnole vanant de 

Salonique. Né à Paris. Famille déjudaïsée.  Grand père armateur à Istanbul.

00.06.21 Etudes de médecine. Converti en 1952. Entré chez les Dominicains en 

1953. Noviciat au couvent St Jacques. Service militaire durant 2 ans ½  comme 

bibliothécaire au Val de Grâce. A séjourné de 1942 à 1946 à Buenos Aires. Père 

décédé à Auschwitz.

00.09.15 Etudes à Etiolles : 2 années de philo et 4 de théologie. Doctorat à 

Strasbourg durant 2 ans. Thèse sur les Pères de l’Eglise. Retour à Etiolles où il 

enseigne durant 3 ans la théologie dogmatique

00.11.38 Etymologie du nom « Etiolles » datant des Celtes.Les Dominicains ont 

expulsés de France en 1890 et 1903. Partis en Belgique en un lieu dénommé  

« Le Saulchoir ». Retour en France en 1938.

00.14.27 Bâtiments d’Etiolles grands et froids. Parc magnifique. Culture des 

fruits et légumes. Rapports avec la commune d’Etiolles. Pères Congar et Chenu.

00.17.58 Plusieurs périodes très différentes au Saulchoir. Nomination par Rome

en 1942 d’un « visiteur » Thomas Philippe pour écarter le père Chenu. 

Ambiance très pénible. En 1958, nomination du père Jérôme Hamer ? qui 

apporte la détente. Après 1965/1966, insatisfaction des étudiants quant au 

style de vie trop monastique et à l’éloignement de Paris.



00.22.57 Lacordaire avait restauré l’ordre dans un sens trop monastique (lever 

de nuit) qui créait des tensions avec les ambitions apostoliques. Enorme usine 

intellectuelle. Scolastique abstraite. Le père est professeur de dogmatique (2 

chaires, l’autre étant la morale). Peu de sciences humaines avant 1968. 7 ans 

d’études pour tous les frères, c’est trop.

00.29.30 Mai 1968 : affrontements entre professeurs et étudiants et entre 

professeurs. Le père devient régent des Facultés, il a le pouvoir. Réformes : 

moins de cours et ouvertures sur les sciences humaines. Risque de dispersion. 

Rejet des demandes de vivre en petites communautés. La philo est partie à 

Strasbourg et Marseille, la théologie reste à Etiolles.

00.34.40 Reste un très petit nombre de frères à Etiolles. Après 1968, départ 

d’un grand nombre de frères et de professeurs. Bâtiments devenus 

inhabitables. Mouvement croissant pour quitter Etiolles, certains veulent 

rester. Vente des bâtiments au département de l’Essonne en 1971. 40 frères 

arrivent au couvent St Jacques dans lequel on fait de nombreux travaux 

(bibliothèque notamment). Quelques frères restent à Etiolles et assument des 

fonctions religieuses locales. Faculté de théologie à St Jacques de 1971 à 1974.

00.41.00 La vie du père après 1974. Comprend que le langage théologique est 

incompréhensible au monde. Crise très profonde de la théologie. Travail centré

sur l’expérience d’un croyant. Communication par l’écriture littéraire. Lire 

théologiquement la littérature et écrire littérairement la théologie. Devient 

professeur invité. Ecrit dans un bulletin recensant 30/40 livres par an.

00.54.10 Influence importante des théologiens jésuites et dominicains dans 

l’Eglise de France qui a mené au Concile Vatican II. Les pères Chenu et Congar 

écartés en 1953 (condamnation des prêtres-ouvriers) deviennent des experts 

très écoutés. Influence des théologiens allemands. Pas vraiment d’influence de 

Dominicains sur la théologie de la libération. Revue Concilium. Retour aux 

sources dans la théologie et la vie de l’Eglise : importance des premiers siècles 

et des Pères de l’Eglise. La partie créatrice a été moins puissante que la partie 

restauratrice. Revenir à l’ecclésiologie originelle.



01.05.36 Crise actuelle de l’Eglise qui est démunie. Changement de civilisation. 

La vie du père au mont Ventoux et maintenant en Normandie. L’aspect 

monastique a été beaucoup atténué. Nouvelles générations très différentes 

chez les Dominicains, d’où difficultés à vivre ensemble. Trou dans les 

recrutements entre 1970 et 1980. Les nouveaux sont moins intellectuels, 

attachés aux formes de la vie religieuse et « ecclésiocentrés ».

01.08.47 La vie matérielle au Saulchoir d’Etiolles dans les années 1950/1960.


